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grâce ; c’est là que sous les flots abondants du sang de Jésus, 
il se complète et s’achève. *

Ou une mère, c’est le chef d'œuvre d’un Dieu d’amour, la 
plus haute manifestation que Dieu ait faite à la terre de sa 
bonté et de sa miséricorde. Le cœur d’une mère est un foyer 
toujours vivant de sensibilité, de tendresse, de sollicitude, 
de dévouement. Tous ces sentiments se trouvent réunis au 
plus haut dégré dans le cœur de Marie et tempèrent la sévé­
rité de la justice de son Fils-Dieu. Far sa bonté, sa puissance, 
elle est un trait d’union on ne peut plus admirable entre 
le ltédempteur et le genre humain, entre le ciel et la terre.

Pour nous faire un présent aussi magnifique Jésus-Christ, 
choisit l’heure suprême où il consomme l’œuvre de son 
amour pour nous. Du haut de sa croix, il semble nous dire : 
“ mon amour a tout dépensé pour vous, il vous a tout pro 
digué jusqu’à l’excès: miracles, instructions, sacrements, tra­
vaux, fatigues, sueurs, humiliations profondes, longs abais­
sements, sang de mes veines. Y a-t-il autre chose qu’un 
Dieu qui va tomber sous les coups de la mort puisse faire 
pour vous 1 Quoique l’œuvre de votre rédemption soit com­
plète, mon amour va encore opérer un prodige nouveau : 
pour que vous soyez tous unis comme des frères, dans un 
même cœur, je vous donne à tous et jusqu’à la consomma 
tion des siècles une même mère......La mienne !

Et depuis que Marie nous a été donnée, elle n’a jamais 
cessé de veiller sur nous, de nous entourer de ses soins, de 
nous prodiguer ses faveurs. Parcourez tous les siècles, dit 
St-Bernard, interrogez toutes les annales du monde catholi­
que et vous verrez que jamais, il n’a été dit qu’un homme 
ait eu recours à sa protection, imploré sou assistance ou de­
mandé son intercession et qu’il ait été abandonné.

***

Si la mère d’un Dieu est notre mère, il s’ensuit que pleins 
d’une noble fierté nous devons être empressés de lui payer 
un juste tribut de reconnaissance. Depuis les premiers siè­
cles de l’Eglise, des milliers de voix chantent chaque jour 
ses bontés, ses miséricordes et forment un concert de louange


